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Monsieur le Président, 
 

Cette année aussi, la réunion sur la Dimension humaine nous a permis, à nous les 

Etats participants de l’OSCE et aux nombreuses ONG présentes à cet événement, 

de faire le point sur la mise en œuvre des instruments régionaux qui nous sont 

communs en matière de droits humains et d’Etat de droit. Cette analyse de la 

situation prend toute son ampleur et dimension perspective quand elle est enrichie 

par le partage des leçons apprises et par l’examen des manquements dans 

l’application des normes que nous nous sommes données. Ces deux semaines de 

discussions ont été riches en thèmes et problématiques de premier intérêt. 

Permettez-moi néanmoins, Monsieur le Président, chers collègues, de mettre en 

lumière quelques points saillants pour la Suisse. 

 

Nous enregistrons dans l’espace de l’OSCE une augmentation de la discrimination 

basée sur les croyances religieuses. Cette augmentation est préoccupante, et il est 

de notre devoir de rester vigilant collectivement mais aussi individuellement à 

l’intérieur de nos propres frontières afin d’enrayer cette tendance. Le dilemme entre 

liberté d’expression et manifestations discriminatoires, voire racistes, nous interpelle 

tous. En réalité, il n’y a pas un choix à faire entre une liberté et l’autre, à savoir entre 

la liberté de croyance et d’expression de cette croyance d’une part, et la liberté 

d’expression d’autre part. Dans une société démocratique, régie par normes issues 

d’un processus ouvert et transparent, les deux libertés peuvent vivre côte à côte, 

comme la réalité dans de nombreux pays de notre Organisation le prouve tous les 

jours.  

 

La journée consacrée aux aspects du genre dans la sécurité  a permis de mettre en 

lumière une ample convergence sur la nécessité d’intégrer la perspective du genre 

dans nos politiques nationales de promotion de la paix. Nous avons aussi noté 



l’immense travail pratique de formation sur le terrain de l’ODHIR en la matière, travail 

pour lequel la Suisse est profondément reconnaissante. 

 

Monsieur le Président 

 

La Suisse est d’avis que la participation de la société civile à ces réunions est de 

grande valeur. Nous avons pu, au cours de ces deux semaines, en apprécier le 

soutien à la mise en œuvre des normes des droits humains, comme c’est le cas par 

exemple dans l’aide aux victimes du trafic des êtres humains, souvent en 

complémentarité et en coopération avec les structures publiques. Mais aussi nous 

avons pu apprécier la qualité de la plupart d’entre elles quand il s’agit d’accomplir 

leur rôle de watch dog, d’attirer l’attention sur nos propres manquements, sur les 

défaillances de l’Etat dans la mise en application des engagements pris. Cette 

critique constructive est bénéfique pour le renforcement et le fonctionnement d’un 

système démocratique sain et participatif digne de ce nom. 

 

Monsieur le Président,  

 

Laissez-moi conclure avec un remerciement de mes autorités à votre Office pour le 

grand travail accompli tout les jours par votre équipe ici à Varsovie et sur le terrain. 

En fin de compte, notre travail et nos délibérations prennent toute leur signification 

avec votre engagement collectif dans l’objectif d’opérer un changement, pour 

reprendre les paroles de la Représentante spéciale pour la lutte contre le trafic des 

êtres humains Madame Biaudet, in the real life going on out there . 

 

Herr Botschafter Strohal, vielen Dank. 


